
Homélie du 24 Mai 2020 

Mettons-nous en état de prière dans le sillage des onze Apôtres réunis avec Marie et quelques 

autres femmes. En suivant les instructions du Seigneur qui est retourné vers le Père. « Tous, 

d’un même cœur, étaient assidus à la prière. » souligne le Livre des Actes. Cette unité et cette 

assiduité de cœur viennent du Seigneur lui-même qui les as instruits et conduits dans l’amour 

du Père : « Je leur ai donné les paroles que tu m’avais données  : ils les ont reçues, ils ont vraiment 

reconnu que je suis sorti de toi, et ils ont cru que tu m’as envoyé. Moi, je prie pour eux  ; pour 

ceux que tu m’as donnés, car ils sont à toi. »  

Prier ce n’est donc pas seulement faire des prières mais entrer dans la prière de celui qui a été 

exaucé par le Père : « Maintenant, glorifie-moi auprès de toi, Père, de la gloire que j’avais auprès 

de toi avant que le monde existe. » L’Ascension est la réponse du Père à la Prière du Seigneur 

qui a traversé les souffrances de ce monde pour ses disciples. Pendant toute sa vie terrestre 

Jésus a entretenu une relation incessante avec le Père dans un cœur à cœur au point 

d’interroger ses disciples qui avaient bien du mal à prier sans cesse, comme le leur demandait 

leur maître. L’Apôtre Pierre après une renaissance profonde, exprime dans sa lettre, aussi le 

contenu de la prière des chrétiens : « Si vous avez à souffrir comme chrétien, que ce soit en 

rendant gloire à Dieu pour ce nom-là … que l’Esprit de gloire repose en vous. » 

Prier c’est glorifier Dieu dans notre vie, c’est témoigner dans notre vie de la parole aimante de 

Dieu pour nous. Quand nous chantons le Gloria nous entrons dans une relation éternelle en 

Dieu, dans une communion entre le Père et le Fils et le Saint Esprit. Le Gloria est la prière la plus 

ancienne de l’Eglise que les premiers chrétiens chantaient chaque matin. A étudier.  

Le psaume 26 nous aide à pratiquer cette prière fondée sur sa Parole : « J’ai demandé une chose 

au Seigneur, la seule que je cherche : habiter la maison du Seigneur tous les jours de ma vie, pour 

admirer le Seigneur dans sa beauté et m’attacher à son temple. » Sachant que le Temple c’est 

le Corps du Christ ; celui que nous formons avec le Jésus, tourné vers le Père.  

La prière c’est entrer dans ce mouvement de vie des personnes de la Trinité. C’est vivre de la 

vie éternelle. Nous comprenons combien il est important de laisser circuler cette vie éternelle 

en nous pour nous tenir en vie devant la face du Seigneur. N’opposons pas la prière personnelle 

et la prière communautaire car c’est toujours la prière du Corps du Christ, de l’Eglise dans un 

continuel mouvement de rassemblement et de dispersion. Car quel que soit le lieu de ma prière 

c’est toujours une mise en relation avec Dieu et les autres. Nous découvrons que seul l’Esprit 

Saint peut nous faire demeurer dans la prière, puisqu’il nous permet de faire ce que Dieu veut, 

en nous-mêmes et avec les autres. 

Si, en ce mois de Mai, nous aimons prier la Vierge Marie c’est parce qu’elle a parfaitement 

épousé le Saint Esprit dans les diverses circonstances de sa vie : à Nazareth, Bethléem, Cana, au 

Golgotha, à Jérusalem. Elle faisait résonner la Parole de Dieu dans son cœur et le cœur de ceux 

qu’elle approchait Elisabeth, Joseph, Marie de Magdala, les disciples, Bernadette et tant de 

saints. Elle a toujours su mettre la joie de Dieu dans le cœur des autres. 

Que la prière nous offre sa joie de vivre en Dieu. Oui :« Mon âme exulte en Dieu mon Sauveur ». 


